
Bulgarie : mesures sanitaires et marginalisation des Roms

Description

DÃ¨s le dÃ©but de la pandÃ©mie de la Covid-19, au printemps 2020, plusieurs quartiers roms (les 
mahali) de Bulgarie ont fait lâ??objet de mesure restrictives particuliÃ¨res, notamment des blocus mis
en place par les forces de lâ??ordre avec contrÃ´le et isolement des habitants. Or, ces quartiers
isolÃ©s, principalement composÃ©s dâ??habitations de fortunes Ã©difiÃ©es de maniÃ¨re illÃ©gale,
ne possÃ¨dent que peu de commerces de premiÃ¨res nÃ©cessitÃ©s (Ã©piceries, pharmaciesâ?¦).
Câ??est le cas de Fakulteta Ã  Sofia, de Zapad Ã  Perouchtitsa, mais Ã©galement des ghettos de
Stolipinovo, de Stara Zagora ou de Kazanlak. Selon plusieurs ONG, les restrictions strictes
imposÃ©es Ã  ces quartiers pauvres ont exacerbÃ© les disparitÃ©s dÃ©jÃ  trÃ¨s importantes entre la
minoritÃ© nationale rom et le reste de la population bulgare. PrÃ¨s de 72Â % des familles appartenant
Ã  la communautÃ© rom vivraient dÃ©sormais sous le seuil de pauvretÃ© et certaines dâ??entre elles
nâ??ont survÃ©cu au cours des derniers mois que grÃ¢ce Ã  leur pension dâ??invaliditÃ©.
SarahÂ Perrine, directrice de Trust for Social Achievement, a dÃ©clarÃ© rÃ©cemment que les
mÃ©nages roms auprÃ¨s desquels son organisation travaillait Ã©taient Â«Â au bord de la famineÂ Â».

Cette Ã©volution inquiÃ©tante a permis Ã  quelques clans roms dâ??asseoir la domination quâ??ils
exercent sur une partie de leur communautÃ© Ã  travers des activitÃ©s dâ??usurier (les mÃ©nages
ayant Ã©puisÃ© leurs ressources financiÃ¨res empruntent aux seuls qui acceptent de leur faire
crÃ©dit) et de racket.

Par ailleurs, cette paupÃ©risation valorise Ã©galement les familles roms expatriÃ©es en Europe
occidentale (Espagne, Allemagne, Italie, France, Angleterreâ?¦). Selon le CIReB, du fait de
lâ??appauvrissement de cette minoritÃ©, toujours plus de familles seront inÃ©vitablement tentÃ©es
par une migration Ã©conomique en Europe occidentale, une expÃ©rience dont la rÃ©alisation repose
parfois sur lâ??endettement auprÃ¨s de proches ou dâ??usuriers. Dans le pays dâ??accueil, eu
Ã©gard Ã  leur faible niveau de formation, ces migrants ne peuvent prÃ©tendre quâ??Ã  des emplois
peu rÃ©munÃ©rÃ©s principalement dans les secteurs du bÃ¢timent, de lâ??agriculture, du nettoyage
et de la restauration. Sâ??ils nâ??y sont pas recrutÃ©s par des employeurs, ils dÃ©velopperont
probablement pour sâ??y maintenir des activitÃ©s de survie (prostitution de rue, mendicitÃ©,
contrebandeâ?¦) qui les placeront Ã  nouveau sous le contrÃ´le des membres de la communautÃ© les
moins recommandables. Ainsi, les consÃ©quences de la crise sanitaire et des mesures prises Ã 
lâ??encontre des quartiers roms seront Ã  lâ??origine dâ??un nouveau phÃ©nomÃ¨ne de
marginalisation de cette minoritÃ© et de mobilitÃ©s internationales observables dÃ¨sÂ 2021.

SourcesÂ : Politico, Eurocom, CIReB, NGO.
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